

[image: e9782809821390_cover.jpg]






[image: portadilla.jpg]














Si vous souhaitez prendre connaissance de notre catalogue :

www.editionsarchipel.com



Pour être tenu au courant de nos nouveautés :

http://www.facebook.com/archipelsuspense

E-ISBN 9782809821390

Copyright © L’Archipel, 2017.




DU MÊME AUTEUR



Fromental et l’Androgyne, avec Alain Demouzon, Fayard, 2007.


 

À Éric Simon,

le fureteur de Londres


 

« Je livrai un combat mortel avec moi-même : Dieu et Satan se disputèrent mon âme pendant trois heures. C’est Dieu qui vainquit, mais – il me reste un doute – lequel des deux était Dieu ? »



Aleister CROWLEY
(Aceldama, 1898)
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Vendredi 3 avril 1914



— Croyez-vous en l’existence du mal ?

La question posée par lord Henry Halifax étonna sir Charles James.

La conversation avait roulé comme à l’habitude. Confortablement assis dans les bergères de cuir brun de la bibliothèque d’un hôtel particulier du quartier de Mayfair, à Londres, les deux pairs du royaume avaient échangé des commentaires sur le comportement des responsables du ministère de la Marine. Par la grande fenêtre, les lueurs du crépuscule filtraient au travers des fins rideaux ourlés de chintz, s’harmonisant avec la couleur dorée du vieil alcool qu’ils dégustaient.

Après un long moment, sir James s’exprima.

— Comme idée ou comme hypothèse, oui, sans doute : le mal existe.

La réponse hésitante de l’invité avait amusé son interlocuteur, qui se leva pour caresser le dos des ouvrages d’occultisme alignés dans sa bibliothèque.

— Et au diable, Charles ? Vous croyez en l’existence du diable ?

— Uniquement comme superstition et comme symbole ! D’ailleurs, c’est la seule raison qui nourrit mon intérêt pour des groupes occultistes inoffensifs. Mais pourquoi ces questions ?

— Parce que je sens des forces obscures s’accumuler au-dessus de l’Angleterre…

— À cause de la situation dans les Balkans ? Mais, mon cher Henry, en tant que rapporteur des questions navales au Parlement, vous êtes le mieux placé pour savoir que notre pays procède à un vaste réarmement pour faire le poids face aux forces militaires de l’Allemagne.

Lord Halifax eut un petit geste agacé.

— Et le Parlement a voté de nouveaux crédits à Mr Churchill, notre cher ministre de la Marine ! Je sais tout ça. Cependant, l’ennemi rôde et l’Empire ne le voit pas.

Sir James baissa soudain la voix.

— Je soupçonne le vol d’un document à l’Amirauté, dans votre service. Ce n’est encore qu’une intuition, un pressentiment. Mais j’ai quelques indices.

— Vous en êtes-vous ouvert à Churchill ?

Son interlocuteur sursauta.

— Certainement pas ! Je n’ai que des soupçons…

Lord Halifax pointa lentement le doigt sur un rayon de sa bibliothèque pour désigner un grimoire intitulé Kabbala denudata.

— Il se peut qu’il y ait une cabale, déclara-t-il dans un murmure.

— Une cabale ?

— Oui, vous connaissez ce mot, dans le sens de la magie hébraïque…

Sir James esquissa un demi-sourire.

— Ah, le diable ! Vous y revenez !

— Attention, sourit son interlocuteur. Cabale peut avoir aussi le sens de complot.

— Alors, en tant que bons sujets de Sa Majesté et francs-maçons loyaux, nous devons tout faire pour empêcher que des ennemis intérieurs conspirent contre l’Angleterre et la paix. La guerre en Europe constituerait un désastre sans précédent.

Lord Halifax lui prit le bras.

— Nous continuerons sur ce sujet à couvert, car il faut prendre ma voiture tout de suite si nous ne voulons pas arriver en retard à la loge.

Le chauffeur John Odell ôta son oreille du bois de la porte derrière laquelle il venait d’écouter la conversation des deux frères maçons.



Au deuxième étage de l’hôtel particulier, lady Halifax et sa servante se trouvaient dans un oratoire décoré de sujets encadrés représentant les stations de la passion de Notre-Seigneur Jésus-Christ.

Elles avaient écarté le rideau de la fenêtre afin d’observer le départ d’Henry.

— Et voilà, Elsa. Mon mari se rend encore à sa loge !

— Monsieur va voir ses frères, comme il dit.

— Pour moi, ce ne sont que des hérétiques ! continua sa maîtresse. Même les papistes les ont condamnés. Et pourtant, les papistes ne sont pas des anges ! Oh Dieu, quand je pense aux horribles livres sacrilèges que contient sa bibliothèque…

Elle retourna s’agenouiller sur un prie-Dieu et reprit la lecture de la Bible.



Au même moment, John Odell fit démarrer le moteur de la Vauxhall.

La mallette contenant leurs décors maçonniques à la main, lord Halifax et sir James prirent place à l’arrière du véhicule qui démarra sous la pluie.

Garé au bord de la Tamise, un taxi les prit aussitôt en filature.
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